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Psaume 85 
Michée 4, 1 - 5 

Romains 8, 18 - 25 
Luc 17, 20 – 24 
Luc 6, 27 – 38 

 
Comment ne pas le redire, aujourd’hui, avec 
St Augustin : la cité des humains est 
traversée, tout entière et selon des formes 
multiples par les conflits meurtriers, notre 
monde est devenu « la maison de la guerre » 
?  Occulter cette réalité derrière le rideau de 
bons sentiments de paix universelle ou de 
stratégies abstraites de pacification des 
fauteurs de guerre, voici une autre violence 
qui prend sa source dans un aveuglement 
facile, dans l’illusion… Notre foi évangélique 
nous « oblige » à une traversée : inscrire 
dans ce monde visible, déchiré par des 
violences inouïes, les ouvertures et les 
passages possibles vers un autre monde ; 
un monde où les « ennemis » réels de la paix 
et de la vie peuvent être regardés selon un 
autre point de vue. Inscrire l’invisible dans 
le visible. En tant de lieux, nos frères et nos 
sœurs, nos familles et nos amis ne sont-ils 
pas entraînés et engloutis dans la spirale de 
la violence ? Et ce mouvement tragique 
nous situe au cœur de l’irréversible : là, 

nous nous éprouvons impuissants, 
dépossédés de toute maîtrise, parfois 
tentés dans nos discours et nos prises de 
position d’adopter une posture désespérée, 
de nous laisser aspirer par cette violence 
irréversible. « Tu briseras l’irréversible » ! Tu 
briseras la logique de la peur et de 
l’exclusion, non par le jugement, non par la 
démonstration de forces supérieures et 
sans limites, non par la stratégie de la 
menace… Tu désamorceras la logique de la 
peur par la conversion de ton propre regard. 
L’ennemi réel qui déchaîne les forces de 
mort est encore regardé comme un « ami », 
capable de recevoir de l’amour et d’en 
offrir, par ce Dieu de Jésus-Christ qui a 
voulu se faire proche de toute humanité : 
« C’est quand nous étions ennemis de Dieu 
que nous avons été réconciliés avec Lui par 
la mort de son Fils » (Romains 5,10)…Aimez 
vos ennemis »La haine est à l’opposé de 
l’amour, vous en conviendrez aisément. 
Jésus demande de ne pas répondre à la 
haine par la haine. Pour lui, l’antidote de la 
haine c’est l’amour ; il s’agit de neutraliser, 
de faire échec à la haine par des attitudes 
aimantes : « faites du bien à ceux qui vous 
haïssent ». Faire du bien, c’est-à-dire ? 
Jésus donne des exemples de 
comportements possibles : à celui qui te 
frappe sur la joue, présente-lui l’autre, à 
celui qui te prend ton manteau donne lui ta 
tunique, donne à quiconque te demande… 
Ces exemples ne sont pas à prendre à la 
lettre, comme s’ils étaient des remèdes 
automatiques et applicables en toutes 
situations. Ces exemples sont avant 
tout provocateurs  ; ils visent à mettre le 
malfaiteur en état d’interrogation par 
rapport à lui-même : « Je lui fais du mal, et 
voilà qu’il me fait du bien !! » Il n’est pas 
question d’encourager les incivilités et les 
laisser-aller en tous genres vis-à-vis de ceux 
qui ont perdu tout point de repère et qui se 
donnent le droit de profiter des autres en 
toute impunité. Jésus ne présente pas là un 
programme social. Ce qu’il suggère, c’est 

une attitude de fond, un comportement 
spirituel, le comportement qui est celui de 
Dieu. Peut-on un instant s’imaginer Dieu en 
train de faire le mal !! Il en est totalement 
incapable. La bonté le caractérise et le 
définit. La Résurrection du Christ en est la 
manifestation suprême ; quand on tue son 
propre fils, Dieu ne se venge pas ; au 
contraire il nous redonne son fils encore 
plus vivant qu’auparavant, encore plus 
profondément présent dans la Parole et le 
Sacrement. Ce que Jésus demande à ses 
disciples c’est ce que Dieu fait lui-même. 
C’est cela être chrétien : épouser les 
comportements de Dieu ; Dieu nous hisse à 
son niveau, non pour nous mettre au- 
dessus des autres, mais pour nous situer, 
autrement, « au milieu » des autres. Les 
disciples deviennent alors signes d’une 
différence ; ils signifient que les relations 
humaines ne sont pas sans issue, vouées à 
l’échec ou prisonnières des cercles 
restreints des amours exclusifs de ceux qui 
se ressemblent. Répondre à la haine par 
l’amour, c’est « injecter » l’Espérance. Agir 
ainsi, c’est devenir fils de Dieu. « Vous serez 
les fils du Dieu très-haut. » Cette attitude 
spirituelle demande un grand discernement 
pour que l’acte engagé ne soit pas 
complaisance mais éducation. Le pardon 
fait choc ; il bouleverse et désoriente celui 
qui n’attend que haine, violence et 
vengeance et qui se trouve 
soudain désarmé par le bien qui lui est fait 
en réponse. 

 
 

Dimanche 10 Novembre 
10h15 Célébration dominicale avec 
Baptême 
9h45 Journée KT à la Meinau 
10h Culte consistorial à la Meinau 
suivi d’un verre de l’amitié. 
Mardi 12 Novembre  
14h30 Remise à Dieu M. Jean-Claude 
NAGENRANFT 80 ans 

Mercredi 13 Novembre 
14h30 Remise à Dieu Madame Lina 
WOLF 91 ans 
Jeudi 14 Novembre 
20h Conseil Presbytéral espace 
Schweitzer consacré aux bâtiments 
de la paroisse. Cette réunion du CP 
est ouverte à tous. 
Vendredi 15 Novembre  
7h30 Célébration Eucharistique et 
petit déjeuner. 
Samedi 16 Novembre 
9-11 h Église ouverte 
17h Rencontre des enfants. 
Dimanche 17 Novembre 
9h Gottesdienst 
10h15 Célébration dominicale avec 
sainte-Cène 
17h Concert « CARMINA BURANA » de 
Karl Orff. Ensemble vocal de 
Strasbourg dir. Christian UHLMANN. 
 

Merci d’aider notre Plateforme de 
Solidarité  

Le panier est dans le chœur de l’église pour 
accueillir vos dons. Il manque cruellement 

des produits d’hygiène. Merci ! 
 

REMISE À DIEU 
Élise JOST 91 ans 

Louis BURCKEL 88 ans 
 

PAROISSE PROTESTANTE 
Strasbourg-Neudorf 

1 rue du lazaret 67100 STRASBOURG 
03 88 84 12 95 – 03 88 34 47 16 

paroisse.protestante.neudorf@gmx.fr 
Permanences secrétariat 

Mardi,Mercredi  Jeudi, Vendredi de 9 h 30 à 
11h 30 

Rencontrer le Pasteur, prendre rendez-vous 
au ( 03 88 34 47 16 ou par courriel : 

jehanclaude.hutchen@orange.fr 
 

 


